
Autre temps, autres trajectoires. Mais toujours 

ce mouvement qui fait suivre la piste. Des coureurs, 

des nomades eux aussi, et le même sable qui leur fait

battre la foulée..

Que retiendra l’histoire, à votre avis ?

Une course parfois échappe à son classement. 

Elle prend comme une trace buissonnière. L’envie 

de se perdre peut-être… pour mieux se retrouver

ensuite. Les Ajjers ont cette couleur. Il faut revenir sur

ce grand sud algérien. Et s’émerveiller encore !

C’est en novembre que le Sahara est le plus beau. 

A cause de la lumière sans doute, transversale, et qui

réchauffe doucement la pierre. Il est huit heures 

du matin, du côté d’Essendilène. Vous venez de quitter 

le campement nomade, et la piste vous emmène 

au fond de l’oued. Il y a un demi-siècle déjà, Roger

Frison-Roche s’émerveillait devant cette cathédrale

minérale. Noire, rouille, ocre, brûlée par le vent et 

le soleil. Et au coin du paysage, assis sous l’acacia, 

un homme qui réchauffe le thé sur un feu de brindilles

ou une enfant qui garde ses chèvres. Rien de superflu

dans ce paysage, une économie des mots et des gestes.

On se salue, en réajustant le voile, couleur d’indigo, 

et l’on poursuit la piste. 

Depuis cinq jours que vous courez le sable et la pierre, 

les images n’ont cessé de s’accumuler. Bien sûr, 

il y a l’âpreté de certains passages. Mais au final, quand

vous rentrez sur Djanet, retrouver la douceur de l’oasis, 

certaines images s’imposent, tellement plus belles. 

C’est là, que le cœur bat le plus fort. Comme 

cette traversée, du côté d’Inéhir, et ses tours de grès

qui pointent vers le ciel. Ou encore cette étape sous 

la grande arche de Tikoubaouine. Le grand erg débute

là, à quelques kilomètres. Par ces hautes dunes 

de l’Admer, une piste s’en va rejoindre l’Afrique noire.

Négoces anciens du mil, de l’or, des bois précieux...
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Du côté de Djanet, dans les dunes et la hamada, un raid saharien magistral.  
Vous rêver de courir le désert ? C’est ici que ça se passe !

J’ai couru pas mal de déserts, mais celle-là

compte parmi les plus fortes. Je dirais qu’on 

a tous les types de terrains déjà. Des passages bien 

profonds, du sable qui brasse et ensuite tu prends de 

la rocaille, du petit sentier nerveux. Au plan athlétique, 

ça demande vraiment le bon tempo. Et puis il y a l’acueil. 

De vivre en nomades, toute une semaine, avec les Touarègs,

y’a pas à dire, c’est le top pour approcher ce Sahara!

Si vous voulez simplement trekker, 

le partenaire local de NED 

met sur pied différents séjours 

(découvertes des peintures rupestres, randos…).

A partir de 550 €, les 8 jrs.  

Infos : www.laroutedusahara.com

Texte et photos : Florence Mayé 
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